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Bate conquifitum fuitid , guod ad diminuen-
dam [acrofanéie apoffolice Sedis aubio-
ritatem quoquo modo detorqueri poffer. 5 |

Ceux qui font au fait des reflources favori.
tes des favans du jour , comprendront fans
peine que Refchampius n’a pu {e difpenfer de
faire une fottie contre les Jéfuites, & que Ceft
méme la le morcean friand de fon opvrage. Car
des qu'il s'agit de I’Eglife catholique , de fa
hiérarchie, de fa difcipline , de {on unité, de
{on Pontife, de l'exiftence de Dieu, de l'im-
mortalité de 'ame, des biens & des peines 2
venir, de tous les dogmes enfin de la théo-
logie naturelle & de la theologie chrétienne,
on congoit qu'on doit mettre la du Jéfnite;
afin que n'ofant pas attaquer de front des vé.
rités dont le mépris feroit trop révoltant, on
{e donne la bonne grace de s’acharner fur un
cadavre. Voici comme notre auteur apprécie -
cette politique des docteurs tudefques. ,, 7w
nunc etiam hominum extinflorum manes
larvafque times 5 nec abs re : infinitum
enim eff eorum agmen yui calumnias ad-
verfariorum Ficclefie ante propulfdrunt ,
quam tu illas contra apoffolicam Sederm re-
cogueres. Horum nunc pii manes furiarum
inftar 1ibi videntur, quee flagellis te infec-
tantur § quee fcribentem te interpellant, &
obloguuntur : clamant de monumentis [uis ;
clamant ipforum libri ; imd non libri, fed
bibliothece clamant, & clamant linguis
propé omnibus & ubigue terrarum ; & cla-
mabunt tunc maximé coram te cum Do~
minus ad judicandum yencrit, Ceterim



